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TEMEN 1 RELAI XVI
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108 LE TOUR DU MONDE

matin , il ne ' en préoccupa pas autrement . Le lendemain , Passepartout ne vint

point au coup de sonnette de Mr . Fogg .

Ce que pensa Ihonorable gentleman en apprenant que son domestique ' Etait

pas rentré à ' hôtel , nul ' aurait pu le dire . Mr. Fogg se contenta de prendre son

sac , fit prévenir Mrs . Aouda , et envoya chercher un palanquin .

II Etait alors huit heures , et la pleine mer , dont le Carnatie devait profiter

pour sortir des passes , était indiquée pour neuf heures et demie .

Lorsque le palanquin fut arrivé à la porte de Ihôtel , Mr. Fogg et Mrs . Aoudà

montèrent dans ce confortable véhicule , et les bagages suivirent derrière sur

une brouette .

Une demicheure plus tard , les voyageurs descendaient sur le quai ' em-

barquement , et là Mr . Fogg apprenait que le Carnatic Etait parti depuis la

Veille .

Mr . Fogg , qui comptait trouver , à la fois , et le paquebot e
885 5

autre . Mais aucune marque de dé-

t son domesti -

que , en 6tait réduit à se passer de ' un et de 1

sappointement ne parut sur son visage , et comme Mrs . Aouda le regardait avec

inquiétude , il se contenta de répondre :

' est un incident , madame , rien de plus . „

En ce moment , un personnage qui robservait avec attention ' approcha de

lui . Cétait ' inspecteur Fix , qui le salua et lui dit :

Netes - vous pas comme moi , monsieur , un des passagers du Hangoon ,

arrivé hier ?

— Oui , monsieur , répondit froidement Mr . Fogg , mais je ' ai pas ' honneur . .

— pardonnez - moi , mais je croyais trouver jici votre domestique .

— Savez vous où il est , monsieur ? demanda vivement la jeune femme .

— QCuoi ! répondit Fix , feignant la surprise , ' est - il pas avec vous ?

Non , répondit Mrs . Aouda . Depuis hier , il ' a pas reparu . Se serait - il em-

barqué sans nous à bord du Carnatie 7

— Sans vous , madame ? . . . répondit ' agent . Mais , excusez ma question , vous

comptiez donc partir sur ce paquebot ?

— Oui , monsieur .

—Moi aussi , madame , et vous me voyez très - déèsappointé . Le Carnali⸗

ayant terminé ses réparations , a quitté Hong - Kong douze heures plus tòôt sals

prévenir personne , et maintenant il faudra attendre huit jours le prochalt

départ1v

En prononçant ces mots : « huit jours », Fix sentait son cœur bondir de joit

Huit jours ! Fogg retenu huit jours à Hong - Kong! On aurait le temps de
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recevoir le mandat ' arrèt . Enfin , la chance se déclarait pour le 1 ntant
de la loi

Que ' on juge done du coup ' assommoir qu' il recut , quand il en4 1 1 ndit Phileas

Fogg dire de sa voix calme :

Mais il y a ' autres navires que le Carnatie , il me semble , dans le port de

Hong - Kong . „

Et Mr. Fogg , offrant son bras à Mrs . Aouda , se dirigea vers les docks à la re
cherche ' un navire en partance .

Fix , abasourdi , suivait . On eüt dit qu ' un fil ! rattachait à cet hol

Toutefois , la chance sembla véritablement abandonner celui qu' elle avait si
bien servi jusqu ' alors . Phileas Fogg pendant trois heures , parcourut le port
en tous sens , décidé , ' il le fallait , à fréter un bätiment pour le transporter

Vokohama ; mais il ne vit que des navires en chargement ou en déchar

gement , et qui , par conséquent , ne pouvaient appareiller . Fix se reprit à

espérer .

Cependant Mr. Fogg ne se déconcertait Das , et il allait continuer ses recher

ches , düt - il pousser jusqu ' à Macao , quand il fut accosté par un marin sur

avant - port .

Votre Honneur cherche un bateau ? lui dit le marin en se découvrant .
Vous avez un bateau prét à partir ? demanda Mr . Fo

Oui, Votre Honneur , un bateau - pilote , ne 43 ,le meilleur de la fIr d
1 .

Entre huit et neuf milles , au Plus prèés. Voulez - vous le voir ?
Qui

— Votre Honneur sera satisfait . II ' agit ' une promenade en mer ?
Non. ' un vovage

Un voyage ?

—Vouschargez - vous de me conduire à Vokohama 25
Le marin , à ces mots , demeura les bras ballants , les yeux Ecarquillés .
Votre Honneur veut rire ? ditsil .

Non ! ' ai manqué le départ du Carnatic , et il faut que je sois le 14, au plus
tard , à Vokohama , pour prendre le paquebot de San Frane 18C0.

— Je le regrette , répondit le pilote , mais ' est impossible
le vous offre cent livres ( 2,500 fr . ) par jour , et une prime de deux cents

livres si ' arrive à temps .
— ' est sérieux ? demanda le Dilote .
—Très - sérieux , „ re pondit Mr. Fogg88˙
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Fix ne respira plus .

Comment ? demanda Phileas Fogg .

— En allant à Nagasaki , à Pextrémité sud du Japon , onze cents milles , ou

seulement à Shangai , à huit cents milles de Hong - Kong . Dans cette dernière

serait ral
traversée , on ne ' éloignerait pas de la cöte chinoise , ce qui às

avantage , ' autant plus que les courants tent au nord .

Fe 1
st à Vokohama que je dois prendre la

—pPiloteèe , répondit

maälle américaine , et non à Shangai ou à Nagasaki .

Pou
i lit le pilote . Le paquebot de San - Francisco ne part‚ 52 répondi

port deS S0111 8 1 1 0 1 8 i
kohama . Il fait escale à Vokohama et à Nagasaki , m

pas de à

départ est Shang u.

—Vous étes certain de ce que vous dites ?

—Certain .

Et quand le paquebot quitte - t - il Shangai 2

Le 11 ept heures du soir . Nous avons donc quatre jours devant nous .

de huit
Quatre est quatre - vingt - seize heures , et avec une mopyenne
0 J

milles à Lheure , si nous sommes bien servis , si le vent tient au sud - est , si la

mer est calme , nous pouvons enlever 1esHult cents milles qui nous 8eI went Gde
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Je regrette de navoir pas mieux à vous offrir . ( Page 112. )

capot ' arrière de la goëlette , on descendait dans une chambre carrée , dont les

parois ' Evidaient en forme de cadres , au - dessus ' un divan circulaire . Au mi-

lieu , une table éclairée par une lampe de roulis . ' était petit , mais propre .

( Je regrette de wavoir pas mieux à vous offrir , » dit Mr . Fogg à Fix, qui

' inclina sans réèpondre .

' inspecteur de police éEprouvait comme une sorte ' humiliation à profiiet

ainsi des obligeances du sieur Fogg .

A coup sür , pensait - il , ' est un coquip fort poli , mais ' est un coquin ! “

Ktrois heures dix minutés , les voiles furent hissées . Le pavillon ' Angleterne

battäit à la corne de la goëlette . Les passagers étaient assis sur le pom .
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La jeune femme, assise à Larrièere, se sentait èmue. ( Page 114. )

Mr. Fogg et Mrs . Aouda jetèrent un dernier regard sur le quai , afin de voir si

Passepartout ' apparaitrait pas .

Fix ' était pas sans appréhension , car le hasard aurait pu conduire en cet en -
droiĩt mème le malheureux garçon qu' il avait si indignement traité , et alors une

explication eat éclaté , dont le détective ne se fuüt Das tiré à son avantage .
Mais le Français ne se montra pas , et , sans doute , ' abrutissant narcotique le
tenait encore sous son influence .

Enfin , le patron John Bunsby passa au large , et la Tanhadore , prenant le
vent sous sa brigantine , sa misaine et ses focs , ' Elança en bondissant sur les

llots .
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